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POUR LES ÉTRENNES DE VOS ENFANTS 


UN JOUET SPORTIF FACILE À CONSTRUIRE 


19 décembre 1929, les plans de cons- 

truction d’une auto d'enfant à propul- 
sion par pédales et direction par un volant 
commandant les deux roues avant. 

Voici aujourd'hui — l'époque des étrennes 
approche — un nouveau jouet, qui constitue 
pour les enfants un exercice particulièrement 
sain et recommandable : Ja propulsion par 
traction sur une corde développant tout à la 
fois les muscles de leurs bras et leur cage 
thoracique. 

La construction en est très simple. Une 
seule difficulté résidera dans la confection du 
clapet qui assure la liaison entre le tambour 
d’enroulement de la corde et l’essieu arrière. 

Mais procédons par ordre. 


N° avons donné, dans notre n° 36 du 


Le véhicule devra être construit en rapport 


avec la taille de l'enfant ; la distance du siège 
à la barre-avant correspondant approxima- 
tivement à la longueur des jambes. L’enfant, 
assis sur le siège, doit pouvoir tendre les 
jambes sans que ses pieds ne cessent de s’ap- 
puyer sur la barre de direction, 

Les dimensions que nous indiquons s’adres- 
sent à un enfant de quatre à cinq ans. 

Ceci calculé, on découpera les diverses pièces 
de bois : plateau, siège, barre de direction, 
supports des roues arrière. 

Note générale : bien raboter toutes les 
planches et faire tomber les angles. 


Le plateau. 


Il sera découpé dans une planche de frêne 
de 29 centimètres de largeur et de 1 cm. 7 
d'épaisseur et de 70 centimètres de longueur 


(fig. 5). " 

Cette planche sera, d'une part, découpée 
dans une forme approximativement triangu- 
laire, l'angle avant étant arrondi. Une entaille 
de 2 centimètres de largeur et de 6 cm. 5 de 
longueur sera pratiquée dans l’axe du plateau 
t7 centimètres de l'extrémité avant. Un 
trou de 10 millimètres de diamètre sera percé 
dans l’épaisseur de la planche entre la pointe 
avant et l’entaille, à 3 centimètres de la pointe 
(fig. 6). Un autre à environ 2 centimètres en 
arrière du premier. 

L’entaille permet le logement d’une poulie 
de rappel de la corde de traction, tandis que 
les trous laisseront passer un écrou fixant 
l'axe de direction et le ressort de rappel de la 
chaîne. : 

Ceci fait, il reste à fixer les glissières qui 
permettent au siège d’avoir un mouvement 
d'avance et de recul, Nous y reviendrons 
après avoir décrit le siège lui-même. 


Le siège. 

Il est constitué par une planche de frêne 
de I em. 5 d'épaisseur, de 18 centimètres de 
longueur et 21 centimètres de largeur, décou- 
pée en forme de trapèze arrondi (fig. 7). La 
grande base aura 21 centimètres; la petite, 17, 

Le siège proprement dit sera monté sur un 


à pe chariot, constitué par une pièce de bois 
e 


9 centimètres de largeur, de 2 centimètres 


d'épaisseur et de 16 centimètres de longueur, 


vissée dans l'axe du siège déco comme 


dndiqué sur les figures 8, 9, 10 et 11. Les quatre 


laissés en avant et en arrière de cette 
iéce de bois servent à guider le chariot dans 
a 





‘éviter l'usure. Un bout de tube de 4/6 fera 


es deux glissières latérales, dont nous donnons 


tion plus bas, ST Re. 


Quatre roulettes en bois seront fixées en 
À, B, C, D. Le diamètre de ces roulettes doit 
être tel que, d’une part, elles ne raclent pas 
contre le siège et que, d'autre part, le chariot 
ne porte pas sur le plateau. Prévoir environ 
2 em. 5. L’épaisseur sera de 0 em, 8. (Il faut 
que l’ergot de boïs déborde largement Pali- 
gnement des vis fixant les roulettes.) 

Il est facile de trouver des roulettes de meu- 
bles répondant à ces dimensions. 

Ceci fait, le chariot et les roulettes vissées 
sous le siège, celui-ci bien d’aplomb, il faut 
revenir aux glissières, les tailler et les placer 
à l'endroit voulu. (Dans la pratique et pour 
faciliter le montage du reste du véhicule, ces 
glissières seront posées juste à la fin de la 
construction.) 


Les glissières. 


Ce sont deux règles de bois parallèles, en- 
taillées en U et vissées sur le plateau à 8 cen- 
timètres l’une dé l’autre. 

Les ergots du chariot entreront dans cha- 
cune de ces glissières et dirigeront la course 
du siège (fig. 13, 14, 15 et 16). 

Les dimensions sont les suivantes : lon- 
gueur, 34 centimètres ; largeur, 1 em. 5; 
hauteur, 1 em. 8. 

Deux vis les fixent sur.le plateau parallè- 
lement l’une à l’autre, leur extrémité arrière 
arrivant à 2 centimètres du bord du plateau. 

Deux buttoirs seront placés à l'intérieur 
des glissières (un à chaque extrémité) pour 
arrêter la course du siège. 


La barre de direction avant. 


Elle.est en deux parties: la partie inférieure 
découpée dans une planche de 2 em. 8 d’épais- 
seur, de 85 centimètres de longueur et 6 de 
hauteur. 

Elle est découpée d’après le plan de la 
figure 12, avec deux logements pour les pieds 
et un trou de 10 millimètres de diamètre pour 
permettre le passage de l’écrou de fixation, 

La partie supérieure est une simple pièce 
de bois carrée de 5 centimètres de côté et de 
8 centimètres d'épaisseur, percée d’un trou 
de 10 millimètres et dont les angles sont 
abattus (fig. 18 et 19). ® 

A chacune des extrémités de cette barre 
est fixée une roue de fer, caoutchoutée, de 
15 centimètres de diamètre, 

La fixation s'obtient à l'aide d’une simple 


et grosse vis, 


défaut de roues en fer, on peut tailler 
dans du frêne de 2 centimètres d'épaisseur 
deu FoncR ; FE da ES a diamètre, Es 
esquelles il e le de ménager une gc 
1 centimètre de OA BE etion 
du caoutchouc. (Acheter alors des cereles 
de caoutchouc de 14 millimètres de diamètre 
et d’un développement de 45 centimètres.) 
Maïs, si on utilise des roues de bois, il faudra 
placer au centre un axe creux en métal pour 


l'affaire, 
Les supports de roues arrière. 
Ce sont simplement deux pièces de bois 
découpées au moasle et Rues de part et 


d'autre du plateau à l'arrière. 
L’épaisseur est de 2 cm. 5, la longueur de 


n trou | 


: 10 millin 
HSE 


28 centimètres ct Ja hauteur de 9 (Mg. 21. 
“Un trou de 1 millimètres est percé pour 


permettre le passage d’un boulon de fixation. 
la fixation à l’arrière étant assurée par une vis: 

Un second trou de 13 millimètres est percé 
dans l'épaisseur, à 1 centimètre du bord infé- 
rieur, pour permettre le passage de l’essieu 
arrière. Les roues, solidaires de l’essieu, seront 
d'un modèle identique à celles de l'avant. 
Une goupille les fixera à l’essieu si elles sont 
en fer (ce qui est conseillé). Si on les construit 
en bois, il faudra prévoir des doubles clavettes, 
seules capables d’assurer l’entraînement du 
système. Mais, à vrai dire, il vaut mieux uti- 
liser des roues de fer à goupille. Ne placer les 
roues qu’une fois l’essieu monté et le système 
d'entraînement fixé dessus. 


L’essieu arrière 
et le système d’entrainement. 


C’est la partie délicate du travail. 

L'’essieu est constitué d’une tige de fer de 
2 cm. 4 de diamètre et de 26 centimètres de 
longueur. 

Elle est tournée à 1 cm. 2 de diamètre à 
chaque extrémité sur une longueur de 6.cm. 5 
(fig. 22). Son diamètre sera, en outre, réduit de 
quelques dixièmes de millimètre sur la plus 
grande partie de l’essieu, sauf en son milieu, 
où il sera fileté sur une longueur de 2 cen- 
timètres environ. 

Sur cette partie filetée se fixe le moyeu 
d'entraînement, constitué par un moyeu 
de roue libre de bicyclette. Prendre un moyeu 
NE og dents de 9 cm. 2 de diamètre 

ñ faut percer un trou de goupille au ras de 
la partie filetée, de façon à pouvoir bloquer 
le moyeu sur l’essieu. 

L’entraînement est obtenu par traction sur 
une chaîne de bicyclette qui sur le 
moyeu. Un des bouts de la chaîne est attaché 
à un fort ressort à boudin dont l'extrémité 
est fixée sous le plateau. 

L'autre bout de la chaîne est relié à une 


corde qui, traversant le plateau sur la poulie 


avant, est munie d'une poignée (fig. 24). 

. Le mouvement est donc le suivant : l'enfant 
tire la poignée et par cela même la.chaîne qui 
entraîne les roues arrière. A fin de course, le 


ressort ramène chaîne et po dans leur 
position première, tandis que la voiture con- 


tinue à avancer vers l'avant, 
Le ressort n'est pas fixé directement au 
ateau, mais à un éerou de 10 millimètres de 
amètre et dépassant vers le bas de 4 centi- 
mètres. La tête de l’écrou sera noyée dans le 


plateau. 


s'appuie la corde pour 


Uné vis traversant le plateau . 
épaisseur ser dax, CP 
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Les idées de nos Lecteurs... 


LA CONSTRUCTION D'UN AVION -JOUET 


M. Henri Pommier, un lecteur de Périgueux, 
profitant des instructions données dans notre 
n° du 25 novembre 1931, est arrivé, après 
différents essais, à construire un avion-jouet 
qui retiendra certainement l’attention de nos 
lecteurs. 

Les dimensions de cet avion sont, à peu de 
chose près, celles données pour l’avion-jouet 
décrit dans le n° 89. Cependant l'avion de 
M. Pommier est actionné par un élastique. 

Ce qui fait que le prix de revient de l’appa- 
reil n’est guère que d’une vingtaine de francs, 
Un moteur à air comprimé est d’un prix 
beaucoup plus élevé. 

Les aïles, qui auront 15 centimètres de 
largeur sur 45 centimètres de longueur, seront 
en rotin de 3 millimètres de diamètre, et 
seront recouvertes de tarlatane gommée. 
Elles seront fixées sur l’axe de l'avion (consti- 
tué par une tige de peuplier à section carrée 
de 5 millimètres et de 75 millimètres de lon- 
gueur) par des petits tubes en aluminium 
vissés sur l’axe au moyen de vis à tête ronde, 
dont la queue sera coupée après ajustage. 

La pointe avant de l'axe de l'avion suppor- 
tera une boîte de fer-blanc, dont la partie 
supérieure s’emboîtera sur le bois. La partie 
inférieure portera l’axe de l’hélice. 

Cette dernière sera de 33 centimètres de 
longueur, et d’un pas spécial que l’on trouve 
couramment chez les spécialistes de jouets, 


Le moteur sera constitué par 6 mètres 
d’élastique plat. Celui-ei se trouvera au- 
dessous de l’axe de l'avion, et s’accrochera 
d’un côté à l’axe de lhélice et ensuite à un 
piston vissé près de la queue. 

Cette dernière n’aura pas la même forme 





que les ailes. Elle affectera, au contraire, la 
forme de la queue d’un oiseau, approxima- 
tivement, et sera conforme, en tout cas, à celle 
figurée sur le dessin ci-contre. 


Les chiffres donnés correspondent aux 


i si en centimètres. La pointe se 
re ta une vingtaine de centimètres du 
bord intérieur de l'aile. L'empennage vertical 
devra épouser la longueur de la queue et avoir 
une forme à peu près semblable à la moitié 
de la surface horizontale. æ, 

La queue sera construite entièrement en 
rotin et tarlatane, et sera aussi légère que 

ssible, , 
RE ce qui concerne le chariot d'atterrissage, 
on se procurera des petites roues en alumi- 
nium pour le faire. Il devra être également 
aussi léger que possible et suffisamment éloi- 
gné de l’hélice pour ne pas empêcher son 
fonctionnement. Il faudra aussi qu'il ait le 
maximum de rigidité. On peut utiliser pour 
cela des baleines de parapluie ou du fil d'acier 
assez mince. : 

Le poids de l’appareil ne doit pas dépasser 
120 grammes si l’on veut le voir fonctionner 
d'une facon satisfaisante. 

Le fonctionnement de l'avion est très 
simple ; il suffit de remonter le moteur en 
tournant l'hélice à l'envers jusqu’à ce que le 
ressort formé par le caoutchouc soit suffisam- 
ment bandé. Lorsqu'on lâche l'hélice, l'avion 
étant posé, celui-ci effectue son val. 

La place nous manque pour publier dans ce 
numéro la photo de l’avion-jouet réalisé par 
notre lecteur. Nous la publierons donc dans 
notre prochain numéro, 


réalisations 


M. Léon Rolin, à Tré- 
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veray (Meuse), nous fait 
parvenir la photo d’un 
porte-foret en bois. 

. Cette perceuse a été 
construite en suivant les 
données du numéro 83 de 
JE FAIS TOUT. 

Afin que l’on puisse bien 
se rendre compte de la 
façon dont cet outil pra- 

ue a été réalisé, et des 
. nant 
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_ a subies, nous reprodui- 
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| _ ayant illustré l’article du 

numéro 83. à 
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L r que la méca- 
ue intéresse particu- 











LE MOUVEMENT 


ARTISANAL 





Le patron est obligé de délivrer 
un certificat à son apprenti. 


M. B.... à P... (Yonne), nous pose la question 
suivante : Je voudrais que vous me donniez la 
marche à suivre dans le cas suivant : 

J'ai un neveu qui sort de faire l'appren- 
tissage d'ébéniste d'une durée de deux ans, 
sans aucune rétribution, plus une année de 
salaire réduit. IL a quitté son patron, il y a une 
quinzaine de jours. Il ui a réclamé un certificat, 
mais le patron refuse de le lui délivrer. Mon 
neveu, n'ayantypas de pièce justificative, ne peul, 
dès lors, chercher du travail dansyson métier, et, en 
attendant le bon vouloir de son: patron, il est obligé 
d'aller servir les maçons. Que peut-on faire ? 

Il est bien certain que le maître chez qui 
un jeune ouvrier a fait son apprentissage doit 
délivrer à ce dernier, à la fin du contrat d’ap- 
prentissage, un certificat qui constate l'exé- 
cution du contrat. C’est là la disposition 
expresse de l’artiele 10 du Code du travail : 
« Le maître doit enseigner à l'apprenti, pro- 
gressivement et complètement, l'art, le métier 
ou la profession qui fait l’objet du contrat. II lui 
délivrera, à la fin de l'apprentissage, un cer- 
tificat constatant l'exécution du contrat. » 

C’est également ce que décide, d’une manière 
pe générale, pour tout contrat de travail, 

‘article 24 du même Code : 

« Toute personne qui engage ses services 
peut, à l'expiration du contrat, exiger de 
celui à qui elle les a loués, sous peine de dom- 
mages-intérêts, un certificat contenant la 
date de son entrée, celle de sa sortie et l'espèce 
de travail auquel elle a été employée, » 

Pour obtenir du patron ébéniste le certi- 
ficat qu'il refuse, lapprenti peut l'appeler 
devant le Conseil des Prud'hommes, s’il en 
existe un, ou, à défaut, devant le juge de 
paix siégeant en matière prud’homale. Pour 
cela, faire une demande au secrétariat du 
Conseil où au greffe de la Justice de paix 
(frais très minimes). Le patron sera sûrement 
condamné à délivrer le certificat demandé. 

Par ailleurs, étant donné le préjudice subi 
par l'apprenti, qui n’a pu, faute de certi- 
ficat, trouver à se placer dans.sa profession, 
une demande de dommages-intérêts (1.000 frs, 
al exemple) peut être dirigée contre le patron 

evant la même juridietion. (Voir en ce sens : 
Yribunal civil de la Seine, 14 juin 1928, Revue 
des Questions prud'homales, 1928, p. 561.) 

Pour faire la preuve du préjudice, il.serait 
utile de se munir d’une ou plusieurs lettres 
d’ébénistes expliquant qu'ils ne peuvent 
embaucher le jeune apprenti, faute par lui 
de produire un certificat. A. CUREAU. 
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LE LABORATOIRE A LA MAISON 
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LA CONSTRUCTION D'UN CHALUMEAU À GAZ SIMPLIFIÉ 


N peut construire un excellent chalu- 
O meau à gaz, très puissant, à un prix de 
revient pratiquement nul, pourvu qu'on 
dispose d’une soufflerie. Comme le nombre 
d'appareils à nettoyage par le vide augmente 
journellement dans de fortes proportions, 


Orifice ’ 
N\ MM 








: 
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De haut en bas : Canalisation de plomb ali- 
mentée par le gaz ; Une lumière est ménagée 
dans chaque branche ; Un tube de verre est 
introduit dans chaque branche de la. fourche. 


beaucoup de mes lecteurs disposent d’un aspi- 
rateur de poussières ou d’une cireuse élec- 
trique combinée à un aspirateur de poussières. 


d'un caoutchouc souple, au tuyau $ du chalu- 
meau. Ce chalumeau est de forme tout à 
fait spéciale. 

La source de combustible est constituée 
par une canalisation de plomb alimentée par le 
gaz de l'éclairage. Cette canalisation est eom- 
mandée par un robinet R et terminée par une 
fourche, dont les extrémités À et 4° sont 
naturellement fermées. Chacune des branches 
de la fourche porte deux prises de gaz.à section 
rectangulaire très étroite, N M et N° M°, ét 
dont l’orifice est disposé en biseau. 

Chaque prise de gaz est fabriquée avee la 
plus grande facilité en découpant deux 
feuilles de fer-blanc de forme identique et en 
les repliant de façon similaire. L’assemblage 
se fait par simple martelage et chaque prise 
est soudée sur le plomb de chaque branche de 
la fourche, dans laquelle on a, au préalable, 
ménagé une lumière convenable. 

Le tube amenant l'air comprimé est cons- 
titué également par une fourche en plomb dont. 
le manche ereux est attelé en S avee la souf- 
flerie. Les branches de la fourche ont leur 
extrémité ouverte. Dans chacune d'elles, on 
introduit à frottement dur (à l’aide de papier 
imprégné de colle formant joint) un tube de 
verre dont on a effilé l'extrémité. La courbure 
de la fourche S À ou S 4° est disposée de 
telle sorte que l'axe du tube effilé T ou T° est 
parallèle aux biseaux d'orifiee N M et NW. 

Les deux branches de la fourche «soufflante » 
sont solidement encastrées dans le rebord 
de la table supportant l'appareil (LE). 

Fonctionnement : 19 on ouvre le robinet R 
de Ja source de gaz; 2° on allume le gaz qui 
s’échappe par N M et N° M; 8° on met la 
soufflerié en marche. 

Si la soufflerie fonctionne normalement et 
si la canalisation du gaz alimente convenable- 
ment les deux orifices de sortie N M et N W#, 
on obtient une plage chauffante réglable, 
dirigée suivant les axes des souflleurs 7° et 7”. 
En admettant que la section rectangulaire de 
chaque orifice ait environ 6 centimètres de 
longueur sur 0 em. 1 de large, on obtient faei- 
lement un dard de plus de 30 centimètres de 
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Étévation et plan du chalumeau terminé. 
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LES BREVETS 


LA COMBINAISON NOUVELLE 
DE MOYENS CONNUS 
ET D’UN MOYEN NOUVEAU 


O) considère comme une invention, une 


sntass, 
CETTE 


0 


* 


découverte nouvelle, celle de nouveaux 

moyens, ou l'application nouvelle de 
moyens connus pour obtenir un résultat 
industriel. Par conséquent, un appareil élec- 
trique, par exemple, constitué par une combi- 
naison de quatre moyens qui sont connus 
séparément, et d’un moyen nouveau, COnsis- 
tant en une association d’un interrupteur et 
d’un réglage de la position des balais, pour 
éviter que le circuit du moteur ne puisse être 
ouvert ou fermé que dans la position vitesse 
zéro, tout cela constitue une invention breve- 
table. 
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NOTRE GRAND CONCOURS DE BRIQUETS 


LA BOITE A CIRAGE-BRIQUET 


TEVELLE, de Pontarlier, a agencé un dis- 

positif de briquet, qui fonctionne au 
moyen de la clé d'ouverture de la boîte et qui 
pourrait servir de publicité à un fabricant de 
pâtes à reluire. 

Voici comment ce système de briquet fonc- 
tionne : 

La clé de manœuvre est calée sur un axe 
ou tige, qui est terminé par un rochet portant 
deux encoches diamétralement opposées. À 
l'extrémité de la tige portant la clé est monté 


C’: dans une boîte de cirage que M. Dar- 


Le fonctionnement du briquet est le sui- 
ox ‘commence par enlever le couvercle, puis 
on tourne la clé dans le sens voulu d’un demi- 
tour. Alors le cliquet est entraîné par les 
encoches du rochet et il bute contre une sorte 
de came fixe qui fait échapper le cliquet. 

Celui-ci est alors ramené vivement en arrière 
par le ressort qui avait été tendu. La molette 
étant elle-même entraînée par le cliquet, pro- 
duit des étincelles avec la pierre, Ce qui allume 
la mèche. 


La validité d’un brevet de ce genre est très 
importante, s’il y a, par exemple, des contre- 
façons faciles à imaginer. Dans un procès 
récent, il a été jugé que pour qu'il y ait contre- 
façon, il n'était pas nécessaire qu'il existât 
une similitude complète et absolue entre 
l'appareil breveté et l'appareil saisi, en par- 
ticulier. à 

Il ne suffit pas qu’il y ait de simples diffé- 
rences de détail pour exclure la contrefaçon, 
surtout quand il apparaît qu’elles ont été 
prévues dans un but de dissimulation. C’est 
un fait courant chez les contrefacteurs de 
créer ainsi des différences pour essayer de 
s'assurer l'impunité. : 

Aussi, en principe, la contrefacon est jugée 
d’après la ressemblance et non d’après la dif: 


Clé d'ouverture de 


y mi | : 22 
TN æ\ à 34 
! MULpIe | | à 


QU 


férence qu'offrent entre eux le dispositif bre- | 
veté et le dispositif qui l’imite, et la loi punit 4 
la contrefaçon partielle comme la,contrefaçon AR 
tothe. "0 7: ZE 
Dans le cas qui nous occupe, la contrefaçon 4 


consistait dans un appareil électrique qui 

combinait les cinq moyens ; done la combi- 
naison était couverte par un brevet ; la diffé- 
rence venait du fait que le réglage des balais 
et la manœuvre de l'interrupteur étaient 

séparés, alors que, dans le brevet, ils étaient 
confondus. 





pareil AU à LE Vues de face et de profil du triquet, le couvercle de la boîte entevé. 
fou un axe qui traverse le porte-molette P. 
_ Ce porte-molette entraîne la molette par petite résistance due au frotteur 
l'intermédiaire d’un eliquet à ressort logé dans Le réservoir est, bien 
centre du porte-molette, Intérieurement, la i i ; 
porte quatre coches convenable- uence, et, pour remplir d’es Ü ; 
x É suffit de retirer le bri dela boîte. 2 
En tout cas, la molette n’est jamais humec= . 
tée par l'essence, commeonle - » 
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modèle, se compose de deux parties que 

lon construit tout à fait séparément : le 
corps et la monture. Le corps est fait en zine 
ou en aluminium. On emploiera de la feuille 
d'environ 1 mm. 5 d'épaisseur. Sur la feuille, 
on reporte à l’échelle voulue le dessin que 
nous donnons ici. Le report est très facile à 
faire : on commence par dessiner très légère- 
ment le quadrillé, en agrandissant les carreaux 
autant qu'il le faut ; puis on reporte les traits 
en se servant de ces carreaux et en observant 
en quels points passe le contour du dessin 
sur le bord de chaque carreau. 

Le dessin étant reporté, on découpe la 
feuille de zine ou d’aluminium. Remarquons 
qu'il n’est pas nécessaire de dessiner directe- 
ment sur le métal ; on peut, en effet, reporter le 
dessin sur un papier, puis le transposer sur 
le métal au moyen de papier carhane. Le 
découpage est un travail délicat qui demande 
de la patience : on le fera naturellement à la 
scie. Les bords ainsi obtenus présenteront 
des arêtes coupantes et des pointes désa- 
gréables qu'il est indispensable de faire dispa- 
raître au moyen d’une lime, 

Le corps de la girouette doit être prolongé 


Ï A girouette, dont nous donnons ici le 


tubes fixes à la girouette 
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une flèche qui indique la direction du vent. 
Po faire cette flèche, on emploiera du tube 
de cuivre d'environ 1 centimètre de dia- 
mètre et ayant sensiblement la même longueur 


que la feuille de métal découpée. Avec la sçie, 


on fend alors letube à ses deux extrémités, sur 


10 centimètres de longueur à un bout et sur 


4 centimètres à l'autre. On peut alors engager 


uette dans la fente et l'y fixer 
quatre petits rivets de cuivre, 
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le corps de 
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COMMENT CONSTRUIRE UNE GIROUETTE 
MONTÉE SUR ROULEMENT A BILLE 


le tube ct la feuille de métal ayant été percés à 
intervalles réguliers pour la pose de ces rivets, 

A l’autre bout, on fixe, de la même manière, 
une pointe de flèche d’une douzaine de centi- 
mètres de longueur. Mais comme l’assemblage 
est plus court et la pièce plus petite, on se 
contentera d’une paire de rivets. Le corps de 
girouerte risquerait de n’avoir pas la rigidité 
suffisante et de se déformer sous l’action du 
vent. Pour assurer la résistance voulue, on 
double le bord inférieur du corps de girouette 
au moyen d’une bande de même métal, un 
peu plus mince, posée à che- 
val et rivée. Une autre dispo- 
sition consisterait à employer 
une tige ou un tube courbe, en 
cuivre, fendu à ses deux extré- 
mités, et rivé sur le corps 
de girouette, à chaque bout, 
jouant, en quelque sorte, le 
rôle d’un tendeur. 

Il faut maintenant songer 
à la monture, Pour cela, on 
commence par chercher le point 
de suspension de la girouette ; 
la posant en travers du doigt, 
ou mieux, d’une barre hori- 
zontale, et la déplaçant lente- 
ment, on trouve à peu près 
son point d’équilibre.-C’est 
en ce point que se fait le mon- 
tage. 

A ceteffet, on emploiera une 
tige de laiton, grosse comme 
le doigt et longue de 6 centi- 
mètres environ. La tige est 
fendue dans le haut, pour re- 
cevoir la plaque de zinc de 
la girouette qui est mainte- 
nue avec une vis. D’autre part, 
on se procure un bout de tube 
également en laiton, ayant juste le diamètre 
voulu pour que la tige pleine y glisse en for- 
çant un peu. On rend les deux,pièces parfai- 
tement solidaires l’une de l’autre au moyen 
d'une vis. Si on emploie une pièce courbe pour 
assurer la rigidité de l’ensemble, son extrémité 
viendra se fixer en ce même point, sous la vis, 

Passons maintenant au support. Il est 
constitué par un élément de tube droit, d’une 
trentaine de centimètres de longueur, vissé 
dans une embase métallique (en fonte, par 
exemple), percée de trous permettant de la 
fixer sur un support de bois ou de RMpRRAre: 
La forme de cette embase dépend de la forme 
du toit au point où l’on fixera la girouette. 

11 faut simplement que la tige se trouve bien 
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maintenue dans la position verticale. Sur cette 
tige est montée à demeure une aiguille indi- 
quant la direction du Nord, aiguille qu’il fau- 
dra orienter avec beaucoup de soin au moment, 
de placer la girouette sur le toit. Les croquis 
indiquent la forme à donner à la flèche et, la 
disposition du montage. 

Pour établir la liaison entre le support et la 
girouette, on se sert simplement d’une bille 
d'acier. À cet effet, le haut du tube formant 
le support, est fraisé de manière à constituer 
une sorte de logement pour une bille d'acier 


\ LES Fe 
PTIT) NN Ed 


De mu une mens … see meme = : 


provenant d’un roulement à billes. D’autre 
part, la tige cylindrique et le bout de tube 
montés sur la girouette constituent une sorte 
de capuchon dont on peut venir coiffer le 
haut du support, avec sa bille. Il est aisé de 
voir que, quand le montage est ainsi fait, la 

rouette est parfaitement soutenue, puisque 
es deux tubes s'engagent l'un dans l’autre ; 
mais la liaison qui est établie permet à IR 
girouette’ de tourner en toute liberté au 


moindre vent. Et il suffira de mettre une 
goutte d'huile sur la bille au ent du mon- 
tage pour être assuré que, dant des mois 
ou des années, on n’entendra jamais grincer 
la girouette. 

Ar, 
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LES PEINTURES AU SILICATE 


10 Voici une composition de peinture au 


silicate : 
Lithopone ............. 500 grammes 
Silicate de soude à 409 B. 200 — 
Eau ordinaire. ......... 200  — 


Mais cette composition peut être modifiée 
suivant les besoins, et l’on peut prendre du 


carbonate de chaux, du sulfate de baryte, du : 


kaolin, du tale ou de l'oxyde de zinc, au lieu 
‘du lithopone, ‘ 


voir 20 % d'h i 


20 Les poudres colorantes s'ajoutent au 
mélange que nous avons indiqué ci-dessus et 








sition ci-dessus peut rece= 


en 


remuant constamment. De préférence, ce 
des ocres qu'il faut employer. à 
39 Voir ci-dessus pour les siccatifs, mais 
cela n’est pas nécessaire. 
4° Les peintures au silicate, qui sont très 
économiques, demandent à être opera 
dans certaines conditions pour donner les 
meilleurs résultats, et il TS d'abord donner 


une première couche au silicate, non teinté à 


2920 BR. Ensuite, on donne une seconde couche 


avec la peinture proprement dite, puis on 
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UN JOUET SPORTIF Æ 


pour les étrenne 


| 1. Vue d'ensemble du jouet ; 
| 2. Schéma d'ensemble ; 

3 et 4. Schéma des cotes et tableau des di- 
| mensions principales d'après les âges 
| des enfants ; 
| 5. Découpage du plateau; 
| 6. Usinage du plateau; 

7. Découpage du siège; 

8 et 9. Découpage du chariot; 

10. Vue du chariot; 

11. Coupe du siège du chariot ; 

12. Détail de montage des roulettes sur le 
chariot; 
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Cable de traction 


Poulre 
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boulon de 
fixation . 
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ACILE A CONSTRUIRE 


de vos enfants 


















e Traction Plateau 
2 voue ee 
FX, roue fibre 





13, 14 et 15. Vues et dimensions des glissières 
de guidage ; 

16. Fixation des glissières sur le plateau; 

17. Découpage de la barre avant; 

18 et 19. Partie supérieure de la barre avant; 

20. Découpage des roues en bois; 

21. Supports des roues arrière découpés dans 
des pièces de bois; 

22. Tournage de l’essieu; 

23. Montage du système d'entraînement ; 

24. Schéma de montage du systémede traction; 

25. Détail de la fixation de la corde à la chaîne ; 

26. Découpage du carter; 

27. Carter monté. 
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UN MEUBLE 
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1 la photographie a des exigences, tant au 
S point de vue éclairage que manipulations, 

/ il n’est cependant pas impossible de les 
satisfaire, sans avoir recours à un laboratoire 
spécialement aménagé. 

Nous présentons à nos lecteurs un meuble 
de construction facile, qui, tout en servant à 
ranger pratiquement les divers produits et 
accessoires nécessaires, permet l'exécution de 
toutes les manipulations photographiques en 
plein jour. 

Ce meuble possède, à sa partie supérieure, 
un coffre, muni à l'avant d’un verre rouge. 

L’éclairage intérieur est assuré par une 
ampoule rouge et une blanche de 10 bougies, 
qui seront placées, de chaque côté du coffre, 
sur des douilles fixées dans les côtés du meuble, 
de faon à être branchées sur une prise de 
çcourant. 

L'intérieur de ce coffre est facilement 
accessible, le dessus étant monté à charnières 
sur le fond. 

On y disposera aisément deux cuvéttes pour 
le développement, une cuve en faïence à rai- 
nures, permettant le ee deplusieursplaques, 
et une seconde cuve également à rainures, en 
zinc, pour le lavage des plaques. 

La lampe blanche servira au tirage des 
épreuves sur papier au bromure, les dimen- 
sions du coffre étant suffisantes pour per- 


mettre l'approche ou l'éloignement de la. 


source lumineuse, la distance entre celle-ci et 


le châssis-presse variant, selon la rapidité du : 


papier utilisé, entre 25 et 30 centimètres avec 
une ampoule de 10 bougies. à 

Ces quelques explications sont d’ailleurs en 
dehors du cadre de cet article. “HA 
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LE TRAVAIL DU BOIS 





UN MEUBLE-LABORATOIRE 
POUR LA PHOTOGRAPHIE 


niveau de la face des montants avant. 
Les lecteurs qui désireraient donner un 
aspect plus « moderne » à ce meuble, pour- 
ront monter les côtés én utilisant, comme pour 
le dessus, du bois de 2 centimètres d'épaisseur ; 
le cadre et la traverse prévus dans l’autre dis- 
positif n’existeront plus, mais il y aura lieu de 
faire un assemblage à feuillure sur toute la 
hauteur du côté, car, pour obtenir la largeur 
de celui-ci, deux planches seront nécessaires. 
LE PANNEAU AVANT DU COFFRE sera COnsti- 
tué par deux montants de 16 centimètres de 
largeur et 85 centimètres de hauteur, sur 
lesquels on fera, à chaque extrémité, une 
feuillure à mi-bois de 15 millimètres, où vien- 
dront s’appliquer les bandes horizontales de 
31 centimètres de longueur sur 5 centimètres 
de largeur, ayant également, à leurs extré- 
mités respectives, une feuillure à mi-bois de 
15 millimètres, formant ainsi un cadre de 
85 centimètres de hauteur sur 60 centimètres 
de largeur, contre lequel on appliquera inté- 
rieurement un verre rouge de 35 centimètres 
sur 27 centimètres, qui sera maintenu par 
des petites baguettes à feuillures formant 
glissière, ce qui facilitera le déplacement de ce 
verre pour accéder à l’intérieur du coffre. 













posera, sur. des tasseaux, des planches avec 
compartiments, destinées à recevoir les diffé- 
rents accessoires : flacons de bains, éprouvettes, 
entonnoirs, balances, châssis-presse, ete. 

L'appareil photographique aura également 
sa place (fig. 7). 

Deux tiroirs sont prévus pour placer les 
plaques et papiers sensibles, ainsi que les 
produits pouvant s’altérer à l'air où à Ja 
lumière. Ils coulisseront entre les deux planches 
de fond et une traverse. La partie avant de 
chacun de ces tiroirs sera en bois de 15 milli- 
mètres d'épaisseur; à chaque extrémité, on 
pratiquera une feuillure d'un centimètre, des- 
tinée à recevoir l'assemblage des côtés, qui 
seront en bois de 12 millimètres d'épaisseur, 
ainsi que la partie arrière. Cet assemblage se 
fera au moyen de vis. Les fonds des tiroirs 
seront en contre-plaqué, encastrés et collés 
dans des rainures pratiquées à mi-boiïs dans 


les côtés des tiroirs. Des petites coquilles en . 


métal ou des boutons seront placés sur la face 


avant de chacun de ces tiroirs pour er faciliter . 


le tirage. | 

Les PORTES seront à deux battants, consti- 
tués par des panneaux de contre-plaqué vissés 
sur des cadres de 8 millimètres d'épaisseur 


à lai 
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d’action nuisible sur les circuits haute 
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EAUCOUP de nos lecteurs possèdent un 
poste puissant, super ou autre. Ils ont 
certainement été ennuyés, comme nous, 
d’être obligés de se lever le soir de leur fau- 
teuil, ou de se déranger de leur travail pour 
aller devant le récepteur, afin d'en modérer 
la puissance, à certains moments. C’est sur- 
tout vrai dans les villes, où la nécessité de 
respecter le sommeil du voisin conduit à 
écouter en petit haut-parleur dès 10 heures 
du soir, Il arrive alors que le poste émetteur 
sur lequel on est réglé et qui donnait l’audition 
faïble désirée au moment où on a fait le réglage, 
devient sujet au fading ; ce serait un mal 
supportable, mais il y a ce que nous appelle- 
rons le « contre-fading » : la réception devient 
brusquement très forte et inacceptable à 
l'heure de l'écoute. On se lève alors pour 
diminuer la puissance, généralement par la 
manœuvre du potentiomètre. Quand, l'endroit 
où l’on est assis n’est pas trop éloigné du 
récepteur, et que ce dernier est muni d’un 
cadre, une solution simple est d'utiliser l'effet 
directif de ce dernier en l’installant à portée 
de la main et en le tournant dans les direc- 
tions voulues pour en diminuer ou accroître 
l'efficacité. x 
Mais si l’on marche sur antenne, ou si l’on 
est à plus de 1 m. 50 du récepteur (à une dis- 
tance plus grande, le cadre serait raccordé 
au récepteur par des connexions «traînantes » 
trop longues, n’assurant pas un bon rende- 
ment et diminuant l’effet directif indiqué plus 
haut), on est obligé de chercher autre chose. 
Les deux pr que nous allons indiquer 
et que nous supposons inédits, quoique très 
j , reposent sur un même principe : 
transporter hors du poste un organe de com- 
mande bien choisi, et en prenant les précau- 
tions nécessaires pour qu’il n’en résulte pes 
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2, B. C, pour prises de 








4 millimètres ; chaque 
à une des anciennes 
ns du potentiomètre et deux 

1 microfarad sont 
comme 
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pour but d'éviter le passage de courants HF 
hors du récepteur et, réciproquement, d’empê- 
cher le circuit, que nous allons brancher en 
A, B et C, de se conduire comme une antenne 
superflue, 

C'est là la seule précaution spéciale à 
prendre ; la figure 1 est assez explicite pour 
que nous jugions utile d’insister trop longue- 
ment. On voit que le potentiomètre est monté 






une petite boîte comprenant un minus- 

ro panneau avant en ébonite (sur lequel 
est monté le dit potentiomètre), une petite 
plaquette arrière portant trois fiches de 
4 millimètres ( 1, 2, 3) reliées respectivement 
aux bornes du potentiomètre, et les autres 
côtés en bois. trouve ensuite un cordon 
flexible qui est l'âme de notre commande à 
is puisque C’est de sa longueur seule 
distance maxima à laquelle 
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‘on pourra se placer 
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UNE COMMANDE A DISTANCE DE LA PUISSANCE DE L'AUDITION 


(1, 2, 3) et de l’autre à une pièce Q, portant 
trois douilles numérotées également. 

Pour éviter toute fausse manœuvre, on 
aura intérêt à prévoir, comme sur la figure 
A, B, C, et les différentes prises 1, 2, 8, de 
manière à avoir un écartement plus grand 
entre B et C qu'entre À et B, par exemple, et 
de même 2 sera plus éloigné de 3 que de 1. 

Dans la journée, l'ensemble R, F, Q est 


A, B, C : douilles sur Le 
panneau avant du poste, 
remplaçant le potentiomètre. 


MONTAGE D'UNE ‘ BOITE-POTENTIOMÈTRE  AMOVIBLE, 
AVEC PROLONGATEUR POUR COMMANDE A DISTANCE 


Lris-rirnoine Que MP nu lets te 
enfoncée i 


ement 


réglage à distance, on retire la boîte :on enfonce 

à sa place la prise R ; la «boîte-potèntiomètre» 

On peut eue pe le Tue se Cible où 
ors sur 

Lee le A d ed or # 

à u potenti se 

trouve alors à portée LE main. se 
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POUR REPEINDRE UN RADIATEUR 


Vous pourrez employer une peinture au 
silicate pour repeindre votre radiateur. Si 
vous désirez teinter, employez des couleurs 
minérales : vert Guignet ou vert de Cassel ; 
employés avec une pointe de noir de fumée, 
vous permettront de réaliser le ton désiré. 
Vous pourrez vous servir d’une peinture 
composée comme suit : 


Blanc de zinc ER Re A 800 gramm 
Sulfate de baryte."...... 300 — 
Silicate de soude à 40° Baumé 200 — 
Eau ordinaire" "Re eReeea 200 — 





POUR TENDRE LES SANGLES 
SUR UN FOND DE SIÈGE 


L est toujours assez difficile, ou au moins 
I fatigant, de tendre les sangles dont on 
forme un fond de siège rembourré. Aussi 
peut-il être très pratique d'utiliser le disposi- 
tif indiqué ici, dont nous empruntons le mo- 
dèle à la revue américaine Popular Mechanics. 
C'est un morceau de bois d’une trentaine de 





centimètres de longueur et de 6 à 8 centi- 
mètres de largeur : il faut au moins la lar- 
geur de la le employée. “ 

A un bout de la pièce, on enfonce une ran- 
gée de clous ; puis on coupe la tête de ceux-ci 
et on aiguise-les pointes à la lime. L'écarte- 
ment entre les clous est de 1 centimètre au 
maximum. j £ j 

La sangle étant placée en travers du siège, 
et clouée à une de ses extrémités, on la tend 
de la manière qui est indiquée ici, c'est-à-dire 
_que l’on engage les pointes dans la Sage 8 
on fait effort en prenant appui sur le bord du 
siège avec l'autre bout de pièce de bois ; on 
‘a ainsi constitué un levier qui permet d’obte- 
nir une tension très forte de la sangle, sans le 
moindre effort. 
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à JE FAIS TOUT vous donne droit. 
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POUR REMPLACER DES TASSEAUX 
DANS DES RAYONS DE BIBLIOTHÈQUE 


ES tasseaux que l’on emploie dans les 
| étagères à livres ont l'inconvénient de 

former une saillie intérieure qui gêne 
souvent pour ranger les livres. Un dispositif 
que l'on peut commodément employer, 
consiste à substituer à ces tasseaux de bois 
des supports formés de fers cornières. Le fer 
est vissé de manière à ce que l’une de ses ailes 
se trouve dans le plan du rayon, et l’autre, 
sous ce rayon, afin de le soutenir. La saillie 
présentée est alors très faible, ou même nulle, 









La manière habi- 
tuelle de soutenir 
les rayons consiste 
à placer des tas- 
seaux qui pren- 
nent de la place. 






Corniére. 
gccrochee 


si on a soin de ménager une feuillure dans la 
planche. En outre, l'aspect est plus net qu'avec 
un tasseau ordinaire. 

La manière la plus simple consiste à fixer 
la cornière à demeure avec des vis ; mais on 
peut aussi ménager, dans l'aile de cornière, 
des trous permettant l’accrochage sur des vis 
à grosse tête, fixées dans le montant d’étagère, 





ENCRE POUR ÉTIQUETTES EN ZINC 


Les inseriptions sur zine sont très durables 
si Fon emploie la formule de Grassié : 

Faites dissoudre 50 grammes de sulfate de 
cuivre dans 100 grammes d'eau. On facilite 
la dissolution en chauffant, sans toutefois 
pousser jusqu’à l’ébullition. A cette dissolu- 
tion on ajoute : 


Gomme de Sénégal avritssess 25 grammes p arrière petites de bois, 
ST Ar AM Ne a = bent cote le nd € Mai qui 
PR TETE CRE SEP LORS + Te > La x Es s. 
_La gone nie dans l'eau tiède, on Rd D po | PER: 
1 le dé fumée. Le DRE sed 
ar le chlorure de cuivre qui est plus soluble. | — ee —— puces, 











COMMENT COUPER 
LES PHOTOS MOUILLÉES 


*EsT souvent que l'on a besoin de couper 

( des photos encore humides. En ce cas, 
les ciseaux refusent un service cons- 
ciencieux et le canif n’est pas meilleur. Voici 








Papier, : % 
paraFfine N 


ES 







un petit tour de main qui vous donnera toute 
satisfaction. - 

Qu'elle soit déjà égouttée ou qu’elle sorte de 
l’eau, il faut placer l'épreuve sur un verre, 
puis recouvrez-la d'une feuille de papier 
paraffiné. 

Ensuite, coupez à la règle en vous servant, 
comme pour le papier ordinaire, d'une lame 
bien aiguisée. 

Vous n'aurez aucun aceroc ni déchirure. 





QUAND ON RANGE... 
… les livres de sa bibliothèque sur les rayons 
d’étagères, on a souvent des rangées de livres 
plus petits que d’autres, et ils se trouvent en 
retrait, ce qui gêne parfois pour les prendre 
ou pour lire les titres, et n’est pas joli à l’œil. 
Pour les amener un peu en avant, une di 





y avec er on Bubces | 











sition simple et pratique consiste à installer 
dans le un re et sur la longueur de 
la rangée de petits livres, un tasseau. Si le 
tasseau n’est pas suffisant, on le prolonge vers 
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Je fais loul 


faites vos achats de 
PAPIERS - PEAUX - TOILES 
RUBANS - FICELLES - TRANCHE-FILS 
OUTILLAGE - COLLE, ETC, 
à la Maison 


A. DEGOMBERT FiLs 


: 
Î 
‘ 
us 7, rue des Ciseaux, PARIS (6°) mms F 
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RÈGLEMENT 


Le Concours porte sur la 
réalisation la plus ingé- 
organise un nieuse et Ja plus pratique 
d'un jouet mécanique, en 


= nouveau concours bois ou en fer, électrique, 





ouvert à tous ses lecteurs et abonnés etc. Le classement sera 
fait sous la direction d’un 


et portant sur la réalisation d’un comité technique autorisé 
et dont le jugement sera 


P = 
sans appel. Les réponses 
peuvent nous parvenir : 
sous forme d'objets cons- 
RO Qu | 


truits, et accompagnés 
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= d'une explication détaillée 
= de leur construction et de 

= UNE B OITE D’0 UTIL S leur fonctionnement , sous 

= = - forme de des:ins ou plans, 

= pour le travail du bois, A rt Ve 

= d’une valeur de 300 francs cation. 

= offerte par le Sous-secrétariat d’État Il sera tenu CORRE 

= de l'Enseignement Technique de la présentation des 

ES sera attribuée au lauréat de notre ES ité. dont Salt ee 

= concours, C'est-à-dire à celui qui Lans licité pee £ C IMENT-MIN U T E 

= aura fourni le meilleur travail. D ER d ee ti " immédiatement : 

= u fait de leur partici- E LTÉ 2 

= = pation, les concurrents Ta PAST 

= ; Te ; , - 

= Pour prendre part au Concours, il suffira : PE le présent règle 

= AUX abonnés de nous faire parvenir, 1 
EE 4VeC leur réponse, leur La date de <elôture du Pou Fr preli er : 
= bande d’abonnement ; Concours, c’est-à-dire la u 

= aux lecteurs 4° ivinare, à reur date extrême à laquelle votre collection de 

= ° 

= réponses Les six Dons | doivent étre expédiés Je fais tout 

= de Concours qui paraîtront dans six est fixée au 15 janvier denandez à notre service d’abonnement Ja 

= numéros successifs de Je fais tout, 1932 Ji Hhil à 
= qui seront marqués &, b, ©, d, €, f,ct F UP ERR 

= dont le premier paraît dans << RÈLEE LE e Oo € 

= Prix : 11 fr.25 franco 
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Votre fils désire avoir un Meccano 


VAE êtes embarrassé pour choisir un cadeau à votre fils. En eflet, | ; 
la variété de jouets qui existe est indéfinie. Mais, seul, Meccano 
donnera à votre garçon la possibilité d'inventer et de créer : Meccano 
est le seul jouet de construction établi d'après les principes exacts de la | 
mécanique, le seul qui permet de créer chaque jour des modèles nou- || 
veaux : châssis d'auto, ponts roulants, métiers à tisser, ascenseurs, trac- || 
teurs, locos, qui, tous, fonctionnent comme de vraies machines. Meccano | 
est le seul jouet qui ne lasse jamais et qui procure à son heureux || , 
possesseur un enchantement sans cesse renouvelé. | æ 
| 
| 
| 
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Aussi, n'hésitez pas : Achetez un Meccano pour votre fils. 
SE Es RENE BOITE MECCANO de Frs 18 à Frs 2.515 






R : FABRICATION FRANÇAISE - EN VENTE PARTOUT 
T 60.000 FRS DE PRIX 
‘ C'est = ee construire un 
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Nous prions instamment nos lecteurs de 
vouloir bien nous poser les questions qui les 
intéressent SUR FEUILLE SÉPARÉE, sans 
intercaler ces questions dans les lettres qu’ils 
nous adressent. 

Ceci facilitera notre travail et nous permettra 
de répondre dans le minimum de temps et sans 
oublier personne. 


Nous rappelons à nos correspondants qu'un délai 
d'un mois au minimum nous est nécessaire pour 
leur donner réponse. Ce délai assez long nous est 
imposé par le nombretoujours croissant de demandes 
qui nous parviennent et par les exigences de l’im- 
Pression de la revue. 


PÉRONNIN, A BILLANCOURT. — Un article 
répondra prochainement aux questions que vous 
nous posez au sujet du calcul de fils de résistances 
électriques. 


LECTEUR FIDÈLE A SAVENAy. Moteur électrique 
décrit dans le n° 130. — Le moteur monophasé 
démarrant en biphasé à laide d’un enroulement 
auxiliaire ne peut marcher continuellement à l’aide 
de cet enroulement, qui ne constitue qu’un arti- 
fice, pour les raisons suivantes : 

1° Le courant de l’enroulement auxiliaire est 
bien décalé sur l’enroulement principal, mais la 
self ne donne pas un bon décalage. Le Champ en 
résultant n’est qu’un champ élliptique, donc d’un 
très mauvais rendement. 

20 L’encochage du moteur ne permet pas de 
réaliser un deuxième enroulement correct, car, 
comme on peut le constater, l’enroulement auxi- 
liaire n’est que la moitié de l’enroulement prinei- 

3° La self ne pourrait convenir à une marche 
continue, elle serait grillée au bout de très peu de 
temps. 


BoniN, À Forczs-Les-MAcon. — Nous publie- 
rons prochainement un: article sur la façon d’ins- 
taller de fausses cheminées. 


UN ÉTUDIANT EN PHARMACIE, A CAEN. Posle à 
bigrille. — Il est probable que vous n'obtenez 
entière satisfaction avec le poste à lampe 
Pigrille déerit dans le n° 103, parce que vous ne 
savez pas le faire fonctionner d’une façon ration- 
nelle. Les sifflements que vous entendez sont pro- 
bablement dûs à un excès de réaction, et par 
conséquent de chauffage. Vous poussez trop le 
chauffage, ou le rhéostat que vous avez n’est pas 
de 80 ohms. 
Sroosz, À SaiT-Dié, Pour coller le mélal au 
tissus, — Le LE a suivant constitue une colle 
à employer à chaud : 


Colle liquide à l’acide acétique ....... 200 gr. 
Résine de mélèze ....s..sssss.s.ss.e 50 gr. 
BLanc, À Tuiviens. — Vous pourrez acheter 


tous les accessoires concernant le découpage du 
bois contre-plaqué à la Manufacture çaise 
d’Armes et Droles, à Saint-Etienne, * 


IMATTE, A SURESNES. SPRAdE DIRE 
ments photopraphiques.— L'appareil d’agran isse- 
ments Photographiques décrit dans le n° 129, ne 
peut pas vous donner de résultats parfaits, car c’est 
un appareil élémentaire,et vous ne pourrez éviter 
la téihe de lumière qui se produit au centre de 
la photo, et qui est due à l’ampoule. Cet appareil 
convient bien pour l'agrandissement de portraits 
ou de photos où le sujet se trouve au centre. 

Pour éviter la tache et avoir un éclairage égale- 
ment ré i, il faudrait utiliser un condensateur 

i serait placé entre l’ampoule et la plaque. Ou 

en encore, il faudrait, utiliser un éclairage indi- 
rect dans lequel la lumière de plusieurs ampoules 
serait envoyée vers la p par un réflecteur 
quelconque : un fort papier blane, par exemple. 


J. L. 202. Pour coller le marbre. — Voici la 
formule de eiment-colle pour ma vous 
e Dites ah mélange des 2 
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‘Avec ce liquide et de Foxyde de zine en quan- 
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est une revue utile, sérieuse 
et pratique, qui est venue 


> 


à son heure... 














En effet : 
On parle de tous côtés de la nécessité de donner un métier aux jeunes gens, 
de répandre le goût des métiers, de réveiller l’artisanat français. 


MOAÈS. - ° 
Il n’y à qu’une seule revue en France qui se soit assigné un programme 
répondant à ce but : c’est 


Je fais boul 


C’est pourquoi la direction de la revue Je fais tout fait un appel pres- 
sant auprès de ses lecteurs pour qu'ils la soutiennent de tout leur appui. à 

Par la qualité de ses articles, par la valeur de ses plans de construction, 
Je fais tout s'est élevé, malgré l'extrême modicité de son prix de vente, à 
la hauteur d’une belle revue technique, la seule de ce genre existant actuellement 
en France. È $ _ 

Les lettres que nous recevons de nos lecteurs sont là pour démontrer les 
services que nous leur rendons ; les hauts patronages que nous avons su mériter 
témoignent de la valeur et de l'opportunité du but que nous poursuivons ; amis 
lecteurs, il faut reconnaître nos efforts et les encourager de votre appui. 

Nous ne vous demandons que de nous rester fidèles, malgré la légère majo- 
ration de prix que nous avons fait subir au prix de notre vente au numéro. 

Notre prix de vente a été porté à 1 franc. Considérez, en toute sincérité, ee 
que nous vous donnons pour ce prix : une rene revue tirée sur beau papier, 
dont la collection annuelle constitue une véritable encyclopédie des travaux 
manuels envisageant tous les métiers : menuiserie, forge, charpente, électricité, 
maçonnerie, plomberie, T. S. F., etc., et qui donne mille recettes et tours de main 


pour permettre aux amateurs les moins adroïits de faire, eux-mêmes, mille tra: 


vaux d'utilité ou d'agrément. Nous publions, en-outre, une rubrique artisanale, 
où sont donnés tous les conseils fiscaux si utiles à cette heure, et, dans notre petit, 
courrier, ou même par lettres individuelles, nous répondons à toutes les questions 
que vous nous posez, Ne trouvez-vous pas qu’une revue qui donne tout cela pour 
la somme modique de 1 franc fait une œuvre éminemment utile et que vous devez 
lencourager de tous vos vœux et de toutes vos forces? ES 

Pour permettre à nos anciens lecteurs et à nos amis de bénéficier d’un grand 
avantage, nous leur permettons, Jus ‘au 15 janvier, de contracter un abonnement 
annuel au prix ancien de 38 franes. R “bot 
l’année, un magnifique volume de grand format et de plus de 800 pages, qui sera 
un album de travaux manuels comme il n'en existe nulle part au monde, que vous 
pourrez consulter avec fruit, où vous trouverez une multitude de plans de cons- 
truction avec cotes et détails, qui sera pour tout artisan une ehoyalopédie complète 


et un conseiller pratique. | 
Es ' 
_Suivez-nous, amis lecteurs: faites partie de Ia grande famille 


r le goût 
des artisans et des amateurs, aidez-nous à vulgariser 
[ eillons ensemble Fartisanat fran- 


fais tout, en nous 
d'hui, abonnez-vous pour un an à Je fais “os 
envoyant la somme de 38 franes, et ind 


nous : 7 
Chorus de sine d'une dannité de LD: IR 
a 





our cette somme, vous aurez, au bout de : 


—— jm 
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CHOISISSEZ UNE PRIME 


Un abonnement ou un renouvellement d’un an donne droit 
gratuitement à l’une des primes décrites ci-dessous : 


N° 1. Porte-foret 


Cette petite perceuse à main mesure 24 centimètres 
de longueur, et comporte un corps acier et une poi- 
gnée en bois à virole. Engrenages acier taillé, 


man- 





drinuniverselallant jusqu’à 6millimètres, manivelle 
démontable. Véritable outil de professionnel, spé- 
cialement recommandé pour petits travaux. Pré- 
cieux à ceux qui s'occupent de T. S. F., petite 
mécanique, etc. 








N° 4. Tournevis à cliquet 


Ce tournevis robuste mesure 24 centimètres de 
longueur totale, Le dispositif à cliquet permet sa 





marche à droite, à gauche, et une position inter- 
médiaire fixe. Grâce à cela, on peut: visser ou 
dévisser sans bouger de place le tourneyis. Ce qui 
est particulièrement commode, parcé que le travail 


est ndement facilité, et parce qu’il est possible 
de visser dans des endroits peu accessibles. Acier 
garanti. Largeur de la lame : 7 millimètres. 








N° 7. Trousse porte-outils 


en acier fin de Saint-Etienne, complète, pratique, 
peu encombrante. Elle se compose d'un porte- 
outils universel, muni d’un mandrin, monté sur 





le manche; ce manche est creux et contient les 
outils suivants : 1. Vrille de 5 millimètres; 2. Tour- 
inevis robuste ; 3. Gouge; 4. Ciseau à bois; 
5. Porte-alène pour cordonnerie ou bourrellerie ; 


6. Coupe-verre; 7. Fer à souder; 8. Bâton de sou- 
dure spéciale. AU Ÿ 


, HE À 











N° 2. Moteur de diffuseur 


n 
Moteur « EREF », d’un rendement excellent, des- 
tiné à être monté librement sur membrane soute- 
nue ou sur membrane’libre. Grande simplicité 
de montage et de réglage. Ce moteur est surtout 





destiné aux postes à deux ou-trois lampes, mais 
peut s’utiliser avec des postes de une à cinq lampes, 
et peut supporter jusqu’à 150 volts. 








N° 5. Double mètre ruban d’acier 


inoxydable, flexible et incassable, garanti et 
poinçonné. Ce double mètre se roule dans une 
petite boîte cylindrique .qui permet de le-porter 
dans son gousset. Par un système très simple, en 
renant les anses qui surmontent la boîte entre 
e pouce et le médius, et en pressant sur le bouton 
central, après avoir dégagé l’extrémité du mètre, 





celui-ci se déroule rapidement hors de la boîte 
et jaillit en avant, sous forme d’un ruban rigide. 
Ce ruban peut être plié, roulé dans tous les sens, 
ce qui permet de mesurer rion seulement la hau- 
teur d’un plafond en le tenant droit, mais aussi 
la circonférence d’une bouteille ou d’un tuyau.en 
le roulant autour, ete. Pour le replacer dans là 





N° 3. Meule d’atelier 


Cette machine, de construction très soignée, est 
précieuse pour l'affütage des outils, ciseaux, etc., 
et est aussi utile à l’atelier qu’à la maison, La 





meule proprement dite, en corindon fin, mesure 
75 X 15 millimètres. Malgré ses dimensions réduites, 
cette petite meule est un outil sérieux, susceptible 
de rendre de grands services. 








N° G. Modeleur 


Cet outil se compose d’un manche en hêtre d’une 
forme spéciale, terminé par une crosse. Une chape | 
poôrte-lame’est montée à l’autre extrémité du man- 
Che. L’inclinaison de la chape, et par conséquent de 
la lame qu’elle porte, est variable et permet le rabo- 
täge de pièces eintrées. Le modeleur remplace le 
västringue, la plane et le rabot cintré, et permet la 

; 












réalisation des meubles les plus difficiles. Le fer: 
de eet outil se place facilement dans la chape, et un 
coin en fer enfoncé d’un coup de marteau l'y main-! 
tient. Ea largeur de la lame est de 80 millimètres, 
son épaisseur de 2 millimètres. Le modeleur est 
fourni muni de sa lame. Des fers spéciaux, -per- 
mettant l’exécution des moulures, rainures, l'in: 
crustation, la marqueterie, peuvent être fournis 
à part. (A été décrit dans le n° 100 de Je fais tout). 


> 


N°8. Pince plate “Excelsior ” 


Cette pince brevetée mesure 14 centimètres de 
longueur et comporte une mâchoire mobile, qui 
permet le serrage des pièces de formes les plus 





boîte, il suffit d’en glisser l'extrémité sous l’anse, À 


pusds le pousser en avant, en maintenant-la 
îte par les anses entre le pouce et l’index. 








N° 9. Blague à tabac 
à fermeture Éclair, en cuir doublé caoutchouc, 
fabrication garantie, dimensions : 18 X 10 centi- 
mètres, Cette prime se fait en deux modèles, que 
nous pouvons fournir au choix, suivant indicationi 
OBS ailleurs, la description de ces deux 
modèles, 





Nous r appelons à nos abonnés qu'un délai diverses, sur toute la longueur des mâchoires. Les es : 
hu ur l’ex- | exemples donnés ci-dessus montrent les différentes. ÿ 
pédition de la prime quelle qu’elle soit. | positions de la mâchoire. 


e huit jours nous-est nécessaire 








. é, en 
es quiont été données autrefois 


et qui ne sont plus mentionn ées, ne peuvent plus être fourr 





